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Résumé (max 350 words) : 
 
Le microbiote rhizosphérique joue un rôle majeur dans la nutrition, le développement et la 
santé des plantes. Son assemblage dépend notamment des exsudats racinaires, mélange 
moléculaire complexe qui attire et permet la croissance de bactéries bénéfiques [1,2]. 
Cependant, ces exsudats contiennent également des phytomolécules toxiques, constituant 
ainsi un environnement sélectif pour les microorganismes. Les mécanismes permettant aux 
bactéries de répondre à cette complexité chimique restent encore mal compris. 
Les pompes à efflux de type RND (Resistance-Nodulation-Division) sont principalement 
connues pour leur implication dans la résistance bactérienne aux antibiotiques, aux métaux et 
à différents composés toxiques. Récemment, nous avons montré, par une analyse 
phylogénétique et écologique de plus de 6 000 pompes RND, que les bactéries associées aux 
racines des plantes possèdent des génomes particulièrement riches en gènes codant des 
systèmes d’efflux de ce type [3]. Nous émettons ainsi l’hypothèse que la richesse en pompes 
RND contribue à l’adaptation des bactéries à la rhizosphère. 
Afin de tester cette hypothèse, nous avons analysé par RNAseq l’expression des gènes codant 
les pompes RND chez deux bactéries bénéfiques rhizosphériques, Pseudomonas fluorescens 
ATCC 17400 et Azospirillum brasilense Sp245, cultivées en présence d’exsudats racinaires 
de pois (Pisum sativum), colza (Brassica napus) ou ray-grass (Lolium perenne).  
Les exsudats racinaires provoquent une profonde réorganisation de l’expression des pompes 
à efflux bactériennes. Alors que seul un nombre limité de pompes RND est fortement exprimé 
en milieu riche, la présence d’exsudats entraîne l’expression d’un répertoire beaucoup plus 
diversifié de pompes RND chez les deux bactéries étudiées. De plus, l’intensité de cette 
réponse dépend du couple plante-bactérie et apparaît maximale avec les exsudats exerçant 
les contraintes les plus fortes sur la croissance bactérienne. 
Ces résultats suggèrent ainsi que les pompes RND constituent une composante importante, 
et jusqu’ici largement sous-estimée, de la rhizocompétence bactérienne. 
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